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MERCREDI 1ER DÉCEMBRE
C’EST NOËL À GRUYÈRE CENTRE

DÉCOUVREZ LES ACTIVITÉS DE NOËL SUR 

WWW.GRUYERECENTRE.CH

ST-NICOLAS SERA PRÉSENT !
DISTRIBUTION DE BIBERLI ET PHOTOS

DE 13:30 À 18:00

Les Glânois profitent 
du succès de la droite

CHLOÉ LAMBERT

ÉLECTIONS. En plus de Didier Castella, les Glânois Romain Collaud et Philippe  
Demierre accèdent au Conseil d’Etat. L’entente de droite remporte cinq sièges et permet 
le retour de l’UDC. A gauche, la Verte Sylvie Bonvin-Sansonnens passe la rampe, mais  
le PS perd un représentant. Le choc des deux blocs a parlé. Notre analyse. PAGES 5-6-7-8
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«Désormais, le seul intérêt qui 
m’anime est celui de la Gruyère»
PRÉFECTURE.  
Elu avec 68% des 
suffrages, le libéral- 
radical riazois  
Vincent Bosson sera  
le 21e préfet de la 
Gruyère. Il entrera en 
fonction le 1er janvier 
prochain. Son succès 
retentissant est venu 
récompenser une 
campagne de tous les 
instants. Interviews, 
réactions et reportage 
photo. PAGES 2-3-4
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PUBLICITÉ  

Commentaire� DOMINIQUE MEYLAN

Savoir s’allier 
pour le meilleur
CONSEIL D’ÉTAT. Faut-il être un homme, membre du 
PLR, pour être assuré d’être élu? Ce profil avait la cote di-
manche. En pleine progression, le parti se sent pousser des 
ailes et s’offre le luxe d’associer Le Centre et l’UDC à son 
succès. Leader historique, l’ex-PDC est heureux d’avoir 
conservé les sièges de ses deux sortants. Mais ce soulage-
ment cache difficilement la perte d’une partie de son in-
fluence. A l’Exécutif cantonal, Le Centre se situe désormais 
dans le sillage du PLR. Quant à l’UDC, elle peut remercier 
ses alliés pour ce retour au Gouvernement. Les trois forma-
tions se sont nourries les unes des autres. Elles devront 
gérer ce fil à la patte pendant les cinq prochaines années.

Les alliances sont fort utiles et redoutablement 
efficaces pour gagner les élections et s’offrir quelques 
coups de canon. Mais la politique ne se résume pas à un 
affrontement entre deux blocs. Elle se nourrit des 
particularités et des idées de chacun. Les élus du centre 
et de la droite ont tous promis de laisser une place à la 
gauche dimanche. Ils seraient bien inspirés de respecter 
cet engagement, s’ils ne veulent pas risquer un désa-
gréable retour de manivelle dans les urnes. Au sein du 
bloc de droite aussi, nier les différences et voter d’une 
seule voix serait une erreur. Le Centre revendique 
d’ailleurs ce rôle de pivot, qu’il utilise avec beaucoup de 
parcimonie à Fribourg. Des alliances, pour concrétiser les 
meilleurs projets de droite comme de gauche, permet-
traient aussi de faire avancer le canton. ■

Photographie
Rencontre avec Joseph 
Carlucci, qui a immortalisé 
moult musiciens. PAGE 11

Fribourg
Visite guidée au cœur du colossal chantier 
d’agrandissement de la Bibliothèque canto-
nale et universitaire. PAGE 13

Sida
Il y a quarante ans, le sida a fait trembler le 
monde. Maîtrisé depuis sous nos latitudes, 
ailleurs il tue encore énormément. PAGE 20
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MERCREDI de 1° à 6°
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Préfecture
Gruyère
 En négatif: le meilleur score  
dans chaque commune

Bulletins valables
Participation en %

Grégoire Kubski (PS / Les VERT-E-S / CG-PCS )

Vincent Bosson (PLR)
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Echos
Une victoire canon
Dimanche soir, la ville de Bulle 
n’a pas essuyé les tirs d’un assail-
lant. Les retentissements sourds 
entendus, peu avant 20 h, étaient 
ceux de «La Jaune», le canon qui 
suit les tribulations des radicaux 
gruériens. Ainsi dénommée de 
par sa couleur, la pièce d’artillerie 
avait à l’origine été rachetée en 
1865 par le Conseil communal de 
Bulle, conservateur, au Gouver-
nement cantonal, tout aussi 
tèpelè, afin de s’en servir pour la 
Fête-Dieu. Mais un an plus tard, 
les radicaux bullois, vainqueurs 
des Communales, se sont appro-
prié le canon. Entré dans l’expo 
permanente du Musée gruérien 
en 1978, il a été réhabilité à la fin 
des années 1990 par Pierre 
Cottier. Depuis, il est à nouveau 
sorti à chaque victoire radicale.

Vivaldi d’abord
Les célébrations à la gloire du 
PLR pouvaient bien attendre la 
fin du Gloria de Vivaldi. Di-
manche en fin de journée, avant 
de faire cracher «La Jaune», il 
fallait bien sûr attendre l’arrivée 
de Didier Castella et Romain 
Collaud, mais il fallait aussi ne 
pas interrompre le concert de 
l’Orchestre de chambre de la 
Broye et du Chœur de May, en 
l’église Saint-Pierre-aux-Liens. 
Son directeur, Nicolas Wyssmuel-
ler, bien que lui aussi PLR, aurait 
à coup sûr peu apprécié cette 
fausse note.

Quand ça ne veut pas, 
ça ne veut pas
Après de vaines tentatives aux 
élections de 2015 et de 2019, le 
socialiste Pierre Mauron avait des 
raisons d’espérer un siège au 
Conseil national. Valérie Piller 
Carrard aurait été élue au Conseil 
d’Etat et le tour était joué pour le 
vient-ensuite riazois. Peine perdue 
encore une fois. A double titre 
pour les socialistes gruériens: au 
jeu des viennent-ensuite, la 
Bulloise Kirthana Wickrama-
singam manque d’entrer, quant à 
elle, au Grand Conseil.

Veuillez montrer vos 
papiers s’il vous plaît
Est-ce la situation sanitaire qui 
se détériore ou le fait qu’au 
premier tour on entrait dans les 
stamms comme dans des mou-
lins? Quoi qu’il en soit, dimanche 
à Bulle, il fallait montrer patte 
blanche pour entrer au café-
restaurant de La Promenade. 
Passe Covid et carte d’identité 
dûment contrôlés par un sécuri-
tas. Et pour faciliter les allers et 
retours on avait droit à un 
élégant bracelet de contrôle 
estampillé Net +, gracieusement 
offert par Frédéric Sudan.

Le bonheur des uns fait 
le bonheur des autres
Romain Collaud et Philippe 
Demierre n’étaient pas, di-
manche, les seuls Glânois à être 
aux anges. Leur accession au 
Conseil d’Etat permet en effet à 
Pauline Robatel (plr, Torny), 
avocate stagiaire de 26 ans, et à 
Lucas Dupré (udc, Villargiroud), 
agriculteur de 26 ans lui aussi, de 
faire leur entrée au Grand 
Conseil.

Romain Collaud met le feu au canon. PHOTOS JEAN-BAPTISTE MOREL Didier Castella et Romain Collaud arrivent tout sourire à La Promenade. Pauline Robatel 
(à dr.) profite de l’élection du Glânois au Gouvernement pour entrer au Grand Conseil.

Vincent Bosson a l’œil rivé sur les résultats, tandis que Didier Castella exulte sous les hourras de ses sympathisants.

L’UDC glânoise a ovationné son vainqueur Philippe Demierre, dimanche soir à Ursy. Il était suivi de son épouse Nathalie Goumaz 
et de Nicolas Dupré, qui entrera, quant à lui, au Parlement cantonal. CHLOÉ LAMBERT

C’était 
la fête  
dans 
les 
stamms
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«Rassembleur dans l’ADN»

Qu’importe la Direction qui lui sera attribuée, Romain Collaud se réjouit de siéger à l’Exécutif. CHLOÉ LAMBERT

«Mon profil plaît à l’électorat»

«Mes collègues députés ont pris leurs cloches personnelles de la maison pour venir me les sonner dimanche soir à Ursy.» CHLOÉ LAMBERT

A 37 ans, le libéral-radical Romain Collaud fait son entrée au 
Conseil d’Etat. L’habitant de Massonnens s’est hissé à la 
troisième place. L’alliance de droite tout comme le travail sur 
le terrain a fait la différence selon lui.

ÉLODIE FESSLER

Comment vous sentez-vous au lende-
main de votre élection?

Très heureux, mais fatigué car la 
nuit a été longue. J’ai fêté ma victoire 
entouré de mes proches et de la grande 
famille du PLR. D’abord à Massonnens, 
puis au café de La Promenade à Bulle. 
Ce résultat est l’aboutissement de huit 
mois de travail.

Au premier tour, vous étiez déjà satis-
fait de finir 7e avec 24 994 suffrages. 
Vous êtes finalement troisième avec 
49 745 suffrages. Comment expliquez-
vous cette remontée?

C’est un résultat d’ensemble avec 
une entente qui a fonctionné du ton-
nerre. Les trois partis arrivent à tra-
vailler ensemble et cela s’est vérifié 
dans les scores.

Au-delà du succès de l’entente, qu’est-
ce qui a aussi pesé dans la balance?

Une campagne menée sur le terrain, 
où nous avons essayé d’être rassem-
bleurs et proches des gens. Cela fait 
partie de notre ADN à Didier Castella 
et à moi-même, ainsi qu’au PLR. Nous 
avons rencontré la population et mon-
tré que nous sommes là pour les écou-
ter, afin de proposer par la suite des 
actes politiques.

Qu’avez-vous appris durant cette cam-
pagne?

On apprend surtout à se structurer, 
car cela demande beaucoup d’énergie 

et d’organisation avec le travail et la 
vie familiale. C’est une expérience très 
enrichissante. J’ai aussi la chance 
d’avoir pu bénéficier de l’expérience 
de Didier Castella. C’était un plaisir de 
faire campagne avec lui.

Vous présidez actuellement le groupe 
PLR au Grand Conseil. Comment appré-
hendez-vous le passage de l’autre côté?

Le rôle de chef de groupe est de 
remettre systématiquement en ques-
tion les décisions du Conseil d’Etat. 
Dorénavant, je devrai amener des pro-
jets concrets. Je me réjouis de relever 
ce nouveau challenge.

Quelle Direction aimeriez-vous prendre?
Bien sûr, les Finances et l’Economie 

sont les domaines les plus proches de 
mon parcours professionnel. Mais en 
tant que nouveau, je ne peux pas les 
revendiquer. Je suis déjà honoré 
d’avoir été élu. Et puis, chacun doit 
être capable de s’occuper de n’importe 
quelle Direction. Je me réjouis dans 
tous les cas.

L’entente de droite a raflé cinq sièges 
sur sept. Comment allez-vous tenir 
compte qu’un tiers des électeurs vote à 
gauche?

Il y aura énormément de discussions 
et d’écoute, nous sommes avant tout 
un collège. Si on regarde les forces en 
présence du nouveau Conseil d’Etat, 
elles représentent celles du Grand 
Conseil. Il n’y aura pas une politique 
qui sera beaucoup plus à droite. Nous 

sommes là pour travailler ensemble, 
personne ne sera mis de côté.

Sylvie Bonvin-Sansonnens est la seule 
femme du nouvel Exécutif. Cela ne ren-
voie-t-il pas une image rétrograde du 
Gouvernement?

Bien sûr que je serais ravi qu’il y ait 
davantage ou une majorité de femmes 
au Gouvernement. Mais la population 
a fait confiance à notre entente. Au-
jourd’hui, je ne vois pas ça comme 
problématique. Au PLR, la relève fémi-
nine est là. Je pense notamment à 

Pauline Robatel qui est de 1995 et qui 
me remplacera au Grand Conseil. Elle 
pourra faire ses expériences et, qui 
sait, sera candidate au Conseil d’Etat 
dans une dizaine d’années.

Pour la première fois depuis 1981, le 
PLR place deux de ses candidats au 
Conseil d’Etat lors d’une élection géné-
rale. Comment expliquez-vous le succès 
de la vague bleue?

C’est simplement l’énorme travail 
qui paie. Depuis 2011, le parti a, si j’ose 
dire, radicalement changé. Nous nous 

sommes rendu compte qu’il fallait être 
davantage sur le terrain. Nous profi-
lons aussi énormément les jeunes, j’en 
suis la preuve. Cet aspect parle à la 
population.

Le PLR est un parti attrayant, qui 
fait de la place pour tout le monde. Il 
n’y a aucune hiérarchie prédéfinie, ce 
sont les compétences qui priment. 
Beaucoup de jeunes se pressent au 
portillon, cela pousse le parti vers 
l’avant. Mais il ne faut pas se reposer 
sur nos lauriers, nous devons conti-
nuer sur cette voie. ■

Grâce à Philippe Demierre, l’UDC retrouve une place  
au Conseil d’Etat après vingt-cinq ans d’absence.  
Avec 40 710 voix, soit 26 603 de plus qu’au premier tour,  
le Glânois de 53 ans a profité pleinement de l’alliance  
avec Le Centre et le PLR.

XAVIER SCHALLER

Philippe Demierre, vous êtes la surprise 
de cette élection…

On peut concevoir les choses 
comme cela. C’est vrai que je ne m’at-
tendais pas à un aussi bon résultat. Je 

visais le septième siège, mais c’est une 
grande satisfaction d’être passé de-
vant Jean-François Steiert. Je voyais 
plus la bagarre avec Valérie Piller Car-
rard.

Etiez-vous inquiet dimanche?

Je voyais l’avancée des résultats, 
les scores qui augmentaient systéma-
tiquement partout. Je me suis dit que 
l’entente de droite fonctionnait bien. 
Mais mon idée était d’avoir 5000 voix 
d’avance avant que les résultats de la 
ville de Fribourg et de Villars-sur-
Glâne, qui votent plutôt à gauche, ne 
tombent. Je n’en avais que 3000 et des 
poussières, mais je suis resté devant.

Pourtant, pas sûr que tous les centristes 
aient apprécié cette alliance…

Au Centre, certains puristes ne 
voteront jamais un UDC. Jamais. On 

le sait et ils me l’ont dit. Pour eux, c’est 
un pacte avec… je ne sais pas qui, ça 
leur brûle le crayon. Mais dans l’en-
semble, l’entente a bien fonctionné.

Quelle campagne avez-vous menée 
pour arriver à ce résultat?

C’est hypercourt, mais d’une inten-
sité folle. Nous avons fait une cam-
pagne commune avec le centre-droit, 
à cinq. Nous étions un matin sur deux 
dans une gare. Nous avons fait des 
fondues dans tous les chefs-lieux.

Pour quelqu’un qui a peu d’expérience 
politique, c’est une ascension assez ful-
gurante…

Les électeurs ne se basent pas seu-
lement sur l’expérience politique. La 
personnalité joue un rôle, les études 
que l’on a faites, les places que l’on a 
occupées professionnellement. Au 
niveau politique, il y a deux ans que je 
suis à la commission des finances et 
de gestion du Grand Conseil, qui est 
la commission la plus influente.

Bien à droite, mais impliqué dans la 
culture et formé à la Haute Ecole de tra-
vail social, pensez-vous avoir un profil 
plus rassembleur que d’autres UDC?

Ce profil-là plaît à l’électorat. Je me 
suis par exemple beaucoup impliqué 
dans la culture fribourgeoise, qui n’est 
pas forcément la tasse de thé de tous 
les UDC. Je suis le seul député à la 
commission des affaires culturelles 
du canton et j’ai obtenu un énorme 
soutien à ce niveau-là.

Le Gouvernement se retrouve avec 
deux Glânois et aucun Singinois. Est-ce 
qu’il y a eu des discussions au sein de 
l’UDC pour que vous laissiez la place à 
Adrian Brügger?

Nous avons eu des discussions, 
mais nous avions signé une charte, à 
l’interne, qui stipulait que le, la ou les 
meilleurs candidats partaient au se-
cond tour. Adrian Brügger, qui avait 
258 voix de retard sur moi, n’a pas 
autrement revendiqué.

Le groupe UDC aime bien tacler les 
conseillers d’Etat au Grand Conseil. 
Cela vous inquiète-t-il?

Je ferai partie d’un collège, je devrai 
défendre ses idées et je serai jusqu’au 
bout collégial. Il arrivera certainement 
que mon groupe politique me tacle, 
c’est le jeu. Si ses députés ne le font 
pas, c’est qu’ils sont trop mous et qu’ils 
ne bossent pas.

Le Conseil d’Etat est plus à droite que la 
population et il compte une seule 
femme. Comment entendez-vous tenir 
compte de toutes les sensibilités?

C’est en maximisant les forces de 
chacun que nous arriverons à des 
consensus qui sont les meilleurs pour 
la population. Si les idées de gauche 
doivent passer parce qu’elles sont 
bonnes, je vais les soutenir sans aucun 
problème au Conseil d’Etat. Avoir une 
dame est un minimum pour moi. Nous 
allons essayer d’en avoir un maximum 
au Gouvernement dans les années 
futures, car les dames ont une autre 
vision des choses.

Quelle Direction vous attire?
Les sortants vont choisir en pre-

mier. Après on verra ce qui restera. 
J’ai beaucoup de cartes dans mon jeu, 
même si j’ai davantage de compé-
tences dans certains domaines, 
comme la Santé et les affaires sociales 
et surtout la Sécurité et la justice. Je 
suis ouvert à tout. ■
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Le choc des deux blocs a réussi à la droite
CASTELLA 
Didier 

PLR, réélu

 52847 voix

CURTY 
Olivier 

Le Centre, réélu

 51653 voix

COLLAUD 
Romain 

PLR, élu

 49745 voix

SIGGEN  
Jean-Pierre 

Le Centre, réélu

 44185 voix

DEMIERRE  
Philippe 

UDC, élu

 40710 voix

STEIERT  
Jean-François 

PS, réélu

 40317 voix

PILLER  
CARRARD  
Valérie 

PS, non élue

 39545 voix

TRITTEN  
Sophie 

CG-PCS, non élue

 36262 voix

BONVIN- 
SANSONNENS  
Sylvie 

Les Verts, élue

 41047 voix

Avec le PLR comme locomotive, 
l’entente de droite est la grande 
gagnante de ce second tour. L’UDC 
revient au Conseil d’Etat et Le Centre 
maintient ses deux sortants. La 
gauche doit se contenter de deux 
sièges contre cinq à la droite.

DOMINIQUE MEYLAN

DROITE. Quand ils sont unis, les trois partis de 
la droite fribourgeoise paraissent invincibles. 
L’alliance entre Le Centre, le PLR et l’UDC a extrê-
mement bien fonctionné dimanche et permis aux 
trois partis d’emporter cinq sièges avec des 
scores impressionnants. La gauche doit se conten-
ter de deux représentants au Conseil d’Etat et 
composera avec un changement d’importance: 
le PS perd l’un de ses deux sièges au profit des 
Vert·e·s (voir ci-contre).

Le PLR gruérien Didier Castella finit à la pre-
mière place, suivi du centriste Olivier Curty, du 
PLR Romain Collaud et du centriste Jean-Pierre 
Siggen. A la sixième place, presque en invitée 
surprise, l’UDC réussit à reconquérir un siège au 
Conseil d’Etat après vingt-cinq ans d’absence.

Le Glânois Philippe Demierre a dû improviser 
une fête en urgence dimanche à Ursy. «J’ai fait 
14 000 voix au premier tour et je me retrouve avec 
plus de 40 000 au second. C’est un score in-
croyable. J’ai du mal à trouver mes mots», réa-
gissait-il dimanche. Le président de l’UDC, Chris-

tophe Blaumann, ne cachait pas son bonheur: 
«C’est une juste récompense pour notre électorat 
d’avoir enfin une personne qui représente l’UDC 
au Conseil d’Etat.»

Contrairement à 2016, où le PDC et le PLR ne 
s’étaient pas mobilisés pour conclure l’essai et 
porter l’UDC Stéphane Peiry au Gouvernement, 
Philippe Demierre a été relativement bien sou-
tenu. Beaucoup d’électeurs ont voté la liste de 
droite sans aucune modification. Ce socle com-
mun a offert à chaque candidat de l’entente 
quelque 30 000 voix.

Quelques coups de crayon
Une minorité d’électeurs a apporté des modi-

fications. Chez les partisans du Centre surtout 
et du PLR dans une moindre mesure, Philippe 
Demierre a subi quelques coups de crayon. A 
l’UDC, ce sont les centristes qui ont été les moins 

bien soutenus, mais les listes compactes étaient 
bien plus nombreuses.

Les résultats en demi-teinte de la droite au 
premier tour, avec un sortant du Centre menacé 
et une UDC mal classée, ont contribué à mobili-
ser l’électorat. La participation (41,38%) a sensi-
blement augmenté entre les deux tours. Pour 
Damiano Lepori, le choix de la gauche de présen-
ter quatre candidats a également joué: «Je pense 
que cela les a desservis, parce que cela a montré 
qu’ils avaient pour but de renverser la majorité 
au niveau du Conseil d’Etat.»

Le précédent Conseil d’Etat comptait déjà cinq 
représentants de droite. Mais les équilibres ont 
changé. Avec un siège en moins, Le Centre est 
affaibli. Quant au PLR, il gagne en influence. «Je 
pense effectivement que nous avons servi de 
locomotive, estime Romain Collaud. Ce n’est pas 
pour rien que les partis de droite se sont reposés 
sur nous pour le deuxième tour.» Arrivé premier, 
Didier Castella espère endosser la cape de leader. 
«Si je peux jouer ce rôle, j’en serais très heureux, 
peu importe le dicastère», souligne-t-il.

L’absence de femmes n’a pas porté préjudice 
à la liste de droite. Seul homme à gauche, Jean-
François Steiert a d’ailleurs obtenu plus de sou-
tien auprès du Centre et du PLR que ses colis-
tières. C’est au Centre, qui a dû abandonner 
Luana Menoud-Baldi en cours de route, que cette 
problématique interpelle le plus. «Ce qui est peut-
être décevant, c’est que Le centre et la droite 
n’aient pas conclu une entente avant le premier 
tour en incorporant toutes ces dimensions dès 
le début», commente Jean-Pierre Siggen. ■

Un premier défi: répartir les Directions
PERSPECTIVES. Quelles seront les 
conséquences de ce nouvel équi-
libre? L’arrivée d’un UDC, en rempla-
cement d’un centriste, pourrait im-
pliquer un glissement à droite. Mais 
tant au Centre qu’au PLR, on réfute 
cette idée. «J’ai très peu de souvenirs 
de vote au Conseil d’Etat opposant 
la droite à la gauche, souligne le sor-
tant Olivier Curty. En tant qu’Exécu-
tif, nous sommes censés défendre 
tout le canton, toutes les couches 
sociales et toutes les sensibilités.»

Les élus des deux formations se 
félicitent de cette cohérence retrou-
vée entre le Conseil d’Etat et le Grand 
Conseil. Désormais, tous les groupes 
seront représentés au Législatif 
comme à l’Exécutif et auront accès 
aux mêmes informations.

Pour l’UDC, qui était jusque-là 
dans l’opposition, le changement 

n’est pas anodin. Son président, 
Christophe Blaumann, se réjouit 
toutefois de cette aubaine: «On peut 
consolider ce Gouvernement sans 
trahir les lignes directrices de 
l’UDC.» Philppe Demierre espère 
bien conserver sa patte UDC: «Je 
pense apporter une autre couleur 
et des idées différentes. Mais je suis 
aussi très consensuel et collégial.»

La gauche pourra-t-elle exister 
face à ce bloc compact? Tous l’as-
surent. «C’est important de ne pas 
avoir une victoire arrogante, sou-
ligne le PLR Didier Castella. Je veux 
croire que nous allons continuer à 
travailler en équipe et être ainsi 
représentatifs de la population.»

Le premier test sera la répartition 
des dicastères. Actuel vice-président, 
Olivier Curty devra mener les négo-
ciations. Il se garde bien de révéler 

une tendance et met l’accent sur la 
cohésion et les compétences de cha-
cun: «C’est comme au football, vous 
n’allez pas mettre à l’attaque une per-
sonne à l’aise en défense.»

L’ancienneté joue un rôle, mais le 
poids du parti et le verdict des urnes 
ont aussi leur importance. Les Fi-
nances pourraient se jouer entre le 
très expérimenté Jean-Pierre Siggen 
et le vainqueur de dimanche, Didier 
Castella. Damiano Lepori, président 
du Centre, défend son poulain: «Nos 
deux élus ont fait de très bons résul-
tats, ce qui permettra au Centre, qui 
reste la première force politique du 
canton, de pouvoir prétendre aux 
Directions les plus influentes.»

La Direction de la santé et des 
affaires sociales est vacante. A 
gauche, plusieurs voix s’élèvent pour 
que la majorité de droite prenne ses 

responsabilités et se charge de me-
ner les réformes peu populaires qui 
s’annoncent ces prochaines années. 
La Direction de la sécurité et de la 
justice connaîtra, elle aussi, du chan-
gement, sans compter d’autres pro-
bables transferts.

L’entente a de l’avenir
Plus encore qu’en 2016, cette élec-

tion marque l’avènement de l’entente 
de droite. Tous les partis y ont trou-
vé leur intérêt. «Nous allons de nou-
veau nous mettre autour de la table 
pour les échéances de 2023», prévoit 
le président du PLR, Sébastien 
Dorthe. Entre Le Centre et l’UDC, les 
réticences semblent avoir disparu. 
Christophe Blaumann est satisfait: 
«Je remercie les partis pour leur 
communication et la mobilisation 
de leurs électeurs.» DM

Didier Castella termine en tête
Votre réaction?

Didier Castella. Je suis très satisfait 
et très reconnaissant vis-à-vis de la 
population. Au football, je n’étais pas 
celui qui marquait le plus de goals, mais 
j’étais le capitaine qui essayait de tirer 
en avant son équipe. Et aujourd’hui, on 
a réussi à avancer en équipe. C’est ce 
qui me satisfait le plus.

Vous avez fait campagne en équipe. 
Faut-il s’attendre à un bloc soudé de 
droite pendant la prochaine législature?

Ce qui est important, c’est que les 
sept membres du collège soient soudés. 
C’est mon vœu pour les cinq pro-
chaines années.

Avec l’élection d’un UDC, y a-t-il un glis-

sement du Conseil d’Etat vers la droite?
Quand je suis arrivé en 2018, on a 

dit que le Conseil d’Etat allait complè-
tement virer à droite et qu’il ne serait 
plus possible de travailler. Cela ne s’est 
pas réalisé. Ce qui change, c’est que 
nous sommes beaucoup plus diversi-
fiés. Il n’y a pas seulement l’arrivée d’un 
UDC, mais aussi celle d’une Verte. Tous 
les groupes du Grand Conseil seront 
représentés et je veux y voir un signe 
de bonne collaboration.

Le PLR réalise un très bon score, vous 
encore plus. Vous êtes idéalement placé 
pour choisir votre dicastère?

Encore une fois, mon vœu le plus 
cher, c’est de jouer ce rôle de meneur 
d’équipe. Tous les dicastères ont de 

l’influence et j’ai de la peine à en voir 
un plus important que les autres. En 
fonction des dossiers, chacun aura la 
tête qui dépassera à un moment ou à 
un autre. C’est comme cela que nous 
aurons un Conseil d’Etat fort.

Pourrait-on vous retrouver aux Fi-
nances?

Pour moi, si on va aux Finances, c’est 
pour y rester jusqu’à la fin. Cette Direc-
tion m’intéresse, mais j’aimerais aussi 
pouvoir porter d’autres projets. C’est 
quelque chose que nous devrons dis-
cuter afin de trouver la meilleure confi-
guration. Un collège qui fonctionne 
bien, ce n’est pas un gouvernement 
avec des têtes qui dépassent, mais un 
gouvernement qui sait se soutenir. DM

Un PS affaibli contraint  
à son aggiornamento
GAUCHE. Ce n’est pas tant l’alliance de gauche 
qui a perdu que la droite qui a gagné. Par rap-
port au premier tour, les candidats socialistes, 
Vert·e·s et Centre Gauche-PCS ont gagné entre 
7400 voix (Jean-François Steiert) et 11 800 voix 
(Sophie Tritten). Valérie Piller Carrard pro-
gresse même davantage que Jean-François 
Steiert avec un gain de 9350 suffrages. Seules 
1165 voix la séparent de l’UDC Philippe De-
mierre. Mais voilà, en face, l’entente de droite 
a surperformé: l’UDC glânois a multiplié ses 
voix par… trois! Résultat: le PS perd l’un des 
deux sièges qu’il trustait depuis 1981. Et son 
champion du premier tour, Jean-François 
Steiert, termine septième. La Verte Sylvie 
Bonvin-Sansonnens cinquième.

Tout s’est donc joué bloc contre bloc. A ce 
jeu-là, la gauche, qui pèse un tiers de l’électo-
rat, ne pouvait que perdre – encore que, avec 
deux sièges, elle maintienne le statu quo. Ce 
bétonnage des positions désespère Benoît Rey, 
député du CG-PCS: «Ni les compétences, ni les 

personnalités, ni l’expérience politique n’ont 
importé. Quant à la représentation des femmes, 
on est revenu en arrière. Seul le rapport de 
force gauche-droite a joué, rien d’autre!» Le 
député Vert Bruno Marmier en déduit que la 
gauche ne peut prétendre à cette rente d’un 
troisième siège. «Le rapport de force gauche-
droite ne s’impose pas forcément avec un 4-3.»

Comme d’aucuns le craignaient, l’alliance, 
en montrant ses crocs avec quatre candidats, 
a galvanisé l’entente de droite. Mais cela a per-
mis une forte mobilisation et offert un choix 
aux électeurs, rétorque Diego Frieden, secré-
taire politique du CG-PCS. C’est la gauche plu-
rielle qui s’est présentée.

Le PS n’est plus maître à gauche
Il est peut-être là, l’enseignement majeur de 

la journée: le PS ne commande plus à gauche. 
Il ne peut même plus prétendre à deux sièges, 
mais doit composer avec les Vert·e·s, certes 
encore moins nombreux au Grand Conseil, 
mais en phase ascendante et avec une ministre 
mieux élue que Jean-François Steiert. Le sym-
bole est fort… «On en est arrivé à une vraie 
diversité, dans une relation plus équilibrée de 
cette fameuse gauche plurielle», défend Julien 
Vuilleumier, coprésident des Vert·e·s canto-
naux. Pour lui, l’essentiel est le maintien d’un 
partenariat fiable entre alliés. «Parce qu’elle 
n’appartient à personne, l’alliance de gauche.»

Qui plus est, les présidences des trois alliés 
ont toutes été renouvelées. «Cela a changé l’am-
biance, nous sommes ressortis bien plus forts», 
assure Sophie Tritten, présidente du CG-PCS et 
candidate non élue. Julien Vuilleumier y voit un 
renouveau prometteur. «Et ce n’est pas un dis-
cours de façade! Nous avons désormais une 
vraie collaboration avec le PS. Les Vert·e·s n’ont 
aucune intention de prendre le pouvoir, cela ne 
servirait à rien, vu le poids de la gauche dans 
le canton.» La politique procède par cycles, 
constate Sylvie Bonvin-Sansonnens à propos 
de celui, descendant, du PS.

Il est vrai qu’au terme de cette année élec-
torale, le rééquilibrage est abrupt. Car avec la 
perte d’un siège au Conseil des Etats, d’un autre 
au Conseil d’Etat et de sept au Grand Conseil, 
le PS est le grand perdant de 2021. «Oui, c’est 
une “annus horribilis”» concède sa présidente 
Alizée Rey. Qui a commencé son mandat par 
le retrait inattendu, en mars, de Christian Levrat 
de la course au Conseil d’Etat, un revirement 
apparemment mal perçu par certains militants. 
Et la termine avec la gifle faite aux femmes 
dimanche: «C’est ce qui me fait le plus mal. 
C’est comme une insulte, comme si nous 
n’avions pas les compétences pour être élues.»

L’heure est à la reconstruction
Alors pour elle, l’heure est à la reconstruc-

tion avec les nouvelles têtes sur lesquelles le 
PS peut compter. «La relève est là, diverse, 
variée et aux épaules solides. C’est le moment 
d’écrire un nouveau chapitre.» L’heure est-elle 
pour autant à la collaboration avec les parte-
naires de gauche? «C’est une évidence! On est 
si minoritaires dans le canton.» D’autant que, 
pour nouer des alliances, la gauche ne peut 
plus compter sur Le Centre, lui aussi en position 
de faiblesse et qui s’est laissé aspirer à droite. 
Jean-François Steiert, lui, veut défendre des 
valeurs: «Or, quand on est minoritaires, on ne 
peut pas se permettre le luxe de se battre entre 
factions défendant des valeurs communes.»

Pour autant, le PS n’échappera pas à son 
aggiornamento. L’enjeu? Remettre à l’agenda 
de la gauche les questions sociales, qui pèsent 
désormais moins lourd que celles sur l’envi-
ronnement. Le ministre socialiste ne craint pas 
cette remise en question: «On a des jeunes dans 
nos rangs, de nouvelles têtes au Grand Conseil. 
Il faut qu’elles soient prêtes en 2026.»

Mais Valérie Piller Carrard, qui ne cache pas 
être marquée par son échec, pose frontalement 
la question de l’émancipation de ce PS qui a 
perdu son statut de “grand frère” au sein de 
l’alliance: «Et si nous reprenions notre place sur 
les questions sociales?» Pour elle, les enjeux 
climatiques ne doivent pas tétaniser son parti 
qui, rappelle-t-elle, a été le premier à parler 
d’écologie en Suisse. «Mais quand on fait perdre 
un siège à la gauche et gagner un autre à l’UDC, 
on ne rééquilibre pas, on régresse.»  JEAN GODEL

Commentaire� JEAN GODEL

Une bonne douche et ça repart?
PARTI SOCIALISTE. Quelle année pour le PS fribour-
geois! Au terme du marathon électoral 2021, il a perdu 
son poste au Conseil des Etats, sept sièges au Grand 
Conseil et l’un de ses deux fauteuils au Conseil d’Etat. 
Pourtant, les changements de présidence au sein de 
l’alliance de gauche promettaient un nouveau départ. 
Oublié l’épisode fratricide de 2018, quand le PS imposait 
Valérie Piller Carrard contre Sylvie Bonvin-Sansonnens 
dans la course à la succession de Marie Garnier. 
Dimanche, le PS payait cash son arrogance, entendait-on 
dans ses rangs. On lui en voulait aussi de présenter 
toujours les mêmes, tandis que le PLR faisait élire un 
jeune de 37 ans. Et à Christian Levrat de s’être joué de 

son électorat avec sa valse-hésitation. Et si l’ex-patron 
avait rendu service à son parti? Les jeunes pousses ne 
manquent pas au PS, hommes et femmes. Cette douche 
dominicale pourrait les faire croître plus vite que s’ils 
avaient dû chercher la lumière à l’ombre des «golden 
boys» du parti, gentiment en bout de course avec leurs 
épais états de service. Défié par la vague verte qui le 
prive du «vote utile» des écolos, le PS doit se réinventer 
et trouver le bon dosage entre écologie et social. Il doit 
aussi convaincre qu’il ne roule pas que pour les villes, 
comme vient de le prouver avec éclat la nouvelle préfète 
de la Sarine. Reste à savoir s’il doit jardiner seul son lopin 
de terre ou cultiver des jardins collectifs, fussent-ils bio. ■

Jean-François Steiert et Sylvie Bonvin-Sansonnens étaient bien seuls à sourire dimanche, tandis que Valérie Piller 
Carrard et Sophie Tritten peinaient à masquer leur déception. PHTOS CHLOÉ LAMBERT

Les PLR Romain Collaud et Didier Castella ont été chaleureusement accueilli par leurs partisans à La Promenade à Bulle. JEAN-BAPTISTE MOREL
 

«La relève est là, diverse,  
variée et aux épaules solides. 
C’est le moment d’écrire un 
nouveau chapitre.» ALIZÉE REY

Les sept conseillers d’Etats élus posent pour la photo officielle, accompagnés par la 
chancelière d’Etat (à dr.), Danielle Gagnaux-Morel. CHLOÉ LAMBERT

Philippe Demierre fêté à Ursy. CHLOÉ LAMBERT



TEST D’APTITUDE 
pour les métiers de

ferblantier/-ière, installateur/-trice sanitaire,
installateur/-trice en chauffage,

constructeur/-trice d’installation de ventilation,
projeteur/-euse en technique du bâtiment,

étancheur/euse, couvreur/euse, façadier/ère,
échaffaudeur/euse, storiste

aura lieu le
SAMEDI 22 JANVIER 2022

de 8h00 à 12h00

à l’école professionnelle artisanale et industrielle 
Derrière-les-Remparts 5, 1700 Fribourg

Ce test comprendra des exercices d’habileté manuelle,
de calcul et de langue maternelle.

Inscription possible jusqu’au 14 janvier 2022 :

www.suissetec-fribourg.ch

suissetec Fribourg, rue de l’Hôpital 15, 1700 Fribourg
  026 350 33 00

 

Nous sommes à la recherche  
de bénévoles pour animer nos ateliers 

de français!

•   Vous souhaitez vous engager dans une activité 
bénévole ?

•  Les échanges interculturels vous intéressent ?
•  Vous vous sentez concerné/e par l’intégration des 

personnes migrantes dans votre région ?

Formation et suivi garantis.
Où ? À Châtel-Saint-Denis et Romont 
Quand ? Dès mi-février 2022

Renseignements dès maintenant au
026 347 39 70 

migration.integration@croix-rouge-fr.chwww.croix-rouge-fr.ch

Je m’engage

bénévolement

pour les autres !

Séance d’information

Inscription obligatoire : 
benevolat@croix-rouge-fr.ch 
ou 026 347 39 63

LE 6 DÉCEMBRE 2021 
A 17h30, à Bulle
Institut Ste-Croix
Rue du Marché 10

N’hésitez pas à lui envoyer  
un petit message  

à l’occasion de son anniversaire  
au 079 530 35 08

+41 26 426 42 42 | info@media-f.ch
www.media-f.ch

CONTACTEZ-NOUS

visibilité maximale 
de votre message
contactez-nous pour le 
tirage augmenté du 09.12.21 !
pages spéciales Glâne et Idées cadeaux 
42 175 exemplaires

Gachoud Paysages SA Treyvaux

Cherche pour le 1er février 2021 ou à convenir

UN PAYSAGISTE QUALIFIÉ avec CFC
CHEF D‘ÉQUIPE

Votre mission:
Responsable d‘une équipe de 2 à 3 personnes

Pour tout renseignement:
M. François Berger☎ 079 634 35 93

Faire offre écrite avec CV à:
Gachoud Paysages SA

Chemin du Clos d‘Illens 8
1733 Treyvaux

info@gachoudsa.ch

Venez visiter la crèche
de Paul Barbey

2.5 m x 2 m

Le mercredi 1er décembre
mes portes seront ouvertes

entre 10h et 18h

Petite collation
Gratuit ouvert à tous
(crousille sur la table)

Au 2ème étage de la maison
Rue Pierre-Sciobéret 66 à Bulle

A louer à Bulle
3 pces avec cachet

Grand-rue 3, orienté cour (Sionge)
2e sans asc., ancien parquet,

véranda
Fr.1250-.ch. c. dès le 1er février 2022

☎ 079 687 73 53

La Commune de Remaufens

Mise au concours d’un poste de 

Collaborateur/trice technique 
Voirie – Edilité – Eau – Entretien

Entrée en fonction: mars 2022 ou à convenir

Descriptif poste: www.remaufens.ch

Renseignements auprès de l’administration communale administration@remaufens.ch 
ou 021 948 80 84

Postulation: CV, lettre de motivation, diplômes, certificats et casier judiciaire à 
adresser au Conseil Communal, Route Villageoise 53, 1617 Remaufens avec mention 
«poste au concours»

Délai de postulation: 31 décembre 2021

Dans le but de compléter une équipe motivée œuvrant au sein de son cam-
pus (qui regroupe une école, un espace aquatique, un fitness et espace bien-
être et des salles de sport), l’Association du Cycle d’Orientation de la Glâne 
recherche de suite ou à convenir un-e

Collaborateur comptabilité à 60% (H-F)
Dans le cadre de votre mission, vous serez responsable de gérer toute la 
comptabilité pour notre association avec les tâches et responsabilités sui-
vantes :

• Gérer les comptes courants bancaires
• Gérer les créanciers et débiteurs ainsi que les contentieux (poursuites)
• Effectuer le bouclement des comptes 
• Etablir les décomptes TVA 
• Participer à l’élaboration du budget
• Être la personne de contact pour l’organe de révision 
•  Assurer la suppléance pour la gestion des salaires ainsi qu’une suppléance 

administrative en cas d’absence 

Votre profil : 
•  Titulaire d’un brevet fédéral de spécialiste en finance et comptabilité ou 

formation jugée équivalente 
•  Expérience de quelques années dans une fonction similaire, expérience 

dans une comptabilité publique, un atout (MCH2)
•  Maîtrise du programme de comptabilité «Crésus» ainsi que des outils infor-

matiques usuels
•  Organisé, autonome, sachant gérer les priorités et doté d’un esprit de syn-

thèse et d’analyse développé
•  Aisance relationnelle, excellente capacité à communiquer et intérêt pour la 

vie scolaire 

Nous vous offrons un emploi varié et stimulant dans un cadre de travail 
agréable, au sein d’une école et entreprise dynamiques avec de nombreux 
défis à relever.

Durée du contrat : indéterminée 
Lieu de travail : Romont 

Intéressé à relever un nouveau défi ?  
Nous nous réjouissions de recevoir votre dossier de candidature complet (lettre 
de motivation, CV, certificats de travail et diplômes) à candidature@co-glane.ch. 

Des renseignements peuvent être obtenus auprès de Martine Schwendimann, 
responsable RH, par mail à candidature@co-glane.ch ou au 026 651 91 73.

Olivier 
Curty

Christian 
Clément

Didier 
Castella

Romain 
Collaud

Vincent 
Bosson

Christoph 
Wieland

Philippe  
Demierre

Jean-Pierre 
Siggen

MERCI   
DE VOTRE  
SOUTIEN !

1

www.caritas-dettesconseil.ch

PREMIÈRE AIDE EN CAS D’ENDETTEMENT
Consultation téléphonique gratuite de Caritas

• Sérieux • Anonyme • Gratuit



Conseil d’Etat
Gruyère
 En négatif: le meilleur score  
dans chaque commune

Electeurs inscrits
Bulletins valables
Participation en %

   
Olivier Curty
Jean-Pierre Siggen
Didier Castella
Romain Collaud
Philippe Demierre

    
Jean-François Steiert
Valérie Piller Carrard
Sylvie Bonvin-Sansonnens
Sophie Tritten

Conseil d’Etat
Glâne
 En négatif: le meilleur score  
dans chaque commune

Electeurs inscrits
Bulletins valables
Participation en %

  
Olivier Curty
Jean-Pierre Siggen
Didier Castella
Romain Collaud
Philippe Demierre

  
Jean-François Steiert
Valérie Piller Carrard
Sylvie Bonvin-Sansonnens
Sophie Tritten

Conseil d’Etat
Veveyse
 En négatif: le meilleur score  
dans chaque commune

Electeurs inscrits
Bulletins valables
Participation en %

   
Olivier Curty
Jean-Pierre Siggen
Didier Castella
Romain Collaud
Philippe Demierre

  
Jean-François Steiert
Valérie Piller Carrard
Sylvie Bonvin-Sansonnens
Sophie Tritten

Conseil d’Etat
Canton
 En négatif: le meilleur score  
dans chaque commune

Electeurs inscrits
Bulletins valables
Participation en %

   
Olivier Curty
Jean-Pierre Siggen
Didier Castella
Romain Collaud
Philippe Demierre

   
Jean-François Steiert
Valérie Piller Carrard
Sylvie Bonvin-Sansonnens
Sophie Tritten
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Liste 1-3-5: Entente fribourgeoise (Le Centre, PLR, UDC)
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 Liste 2-4-7: Alliance de gauche (PS, Centre gauche PCS,Les VERT-E-S)
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Liste 1-3-5: Entente fribourgeoise (Le Centre, PLR, UDC)

Première 
femme élue 
préfète dans  
le canton
Les électeurs des districts de la 
Sarine ont choisi dimanche leur 
préfet lors d’un deuxième tour. 
La nouvelle titulaire est la socia-
liste Lise-Marie Graden, pre-
mière préfète dans l’histoire du 
canton. Elle a battu le centriste 
Christian Clément en emportant 
15 630 voix contre 11 834. Lise-
Marie Graden remplace ainsi 
son collègue de parti Carl-Alex 
Ridoré. Elle arrive première dans 
13 des 26 communes sarinoises. 
La différence est particulière-
ment marquée en ville de Fri-
bourg où elle a récolté 5649 voix 
contre 2609 pour son adver-
saire. La juriste de formation, ti-
tulaire d’un brevet d’avocate, 
quittera son poste de cheffe du 
Service de la justice de l’Etat de 
Fribourg pour prendre ses nou-
velles fonctions. Pour rappel, 
Lise-Marie Graden est entrée au 
Conseil général de Fribourg en 
2011. AD/ATS CHLOÉ LAMBERT

Devant un parterre de photographes et de journalistes, le nouveau Conseil d’Etat prend la pose. PHOTOS CHLOÉ LAMBERT
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